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Togo : Lutte contre le coronavirus

Insuffisance notoire des matériels de protection
Pause-silence d’une heure dans tous les hôpitaux ce jeudi
Ils ne veulent pas prendre des risques inconsidérés
« Nous ne nous sentons pas en sécurité »
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Un Roi initiateur, Précurseur 
sur toutes voies, Sa Majesté 
le Roi Mohamed VI, signe 
l’indélébile marque de sa 
haute clairvoyance.

Il est le premier à avoir 
bouclé les frontières en Père 
de la Nation pour protéger 
son peuple. Il est le premier 
à avoir mis en état d’Alerte 
Armée et citoyens civils, tous 
ensembles, pour combattre 
avec cœur et même 
conviction cette pandémie.
Malgré les retombées atroces 
de ce virus sur l’économie 

de son Pays, Sa Majesté a 
choisi la vie et la santé de 
son Peuple, l’Argent s’en va 
et revient, dit un sage adage 
marocain.

Sa Majesté a été le premier 
à faire un don financier 
personnel et ouvert la Caisse 
d’Entraide aux démunis afin 
de les aider financièrement 
dans la houleuse traversée 
face à cette pandémie qui a 
fait essouffler beaucoup de 
pays. La troisième tranche du 
Plan d’Action de Sa Majesté 
permet aux foyers de se 

maintenir dans leur stabilité 
et dignité. De sa grâce royale, 
il a libéré des centaines de 
prisonniers ne constituant 
nul danger pour les citoyens 
et le Royaume. 

Un geste qui s’inscrit dans 
la culture humaniste qui a 
toujours été la sienne.

Par mesure d’anticipation de 
la propagation du Covid-19, 
un hôpital de campagne 
provisoire a été construit 
en deux semaines, réservé 
entièrement aux malades 
du « Covid-19 ». Le plus 
grand d’Afrique, étalé sur 
une superficie de 20.000 m2, 
équipé de 700 lits répartis 

en 4 zones séparées et 
complètement autonomes.

Sur le plan international, il 
est le premier chef d’État du 
continent à promouvoir une 
vision pragmatique africaine 
pour faire face à la pandémie 
du coronavirus et la gestion 
de la crise sanitaire. Initiative 
saluée ce lundi par le 
parlement panafricain (PAP) 
qui siège en Afrique du Sud.

La stratégie marocaine a 
été également saluée par 
différents pays à l’échelle 
internationale, non 
seulement pour l’efficacité de 
sa mise en exécution, mais 
aussi pour l’implication de 
toutes les institutions et les 
composantes de la société 
marocaine.

« Nos coeurs pleurent », 
se désole le muezzin Ali  
al-Molla, de la Grande 
mosquée de La Mecque, la 
ville sainte de l’islam, désertée 
à l’approche du mois du jeûne 
du ramadan en raison de la 
pandémie de Covid-19 et du 
confinement généralisé dans 
nombre de pays musulmans. 

« Nous sommes habitués à voir 
la Grande mosquée bondée de 
gens pendant le jour, la nuit, 
tout le temps. C’est un profond 
déchirement », confie-t-il.

Ces dernières semaines, 
en lieu et place de la foule 
habituelle, un vide inédit 
entoure la Kaaba, grande 
structure cubique noire 
drapée de tissu brodé d’or, en 
direction de laquelle prient 
les musulmans du monde 
entier. 

Pour contenir la propagation 
du nouveau coronavirus, les 
autorités saoudiennes ont 
suspendu le petit pèlerinage, 
la omra, à La Mecque et 
Médine.

Le grand pèlerinage annuel, 
le hajj, qui devait avoir lieu 
cette année fin juillet, est lui 
aussi menacé d’annulation, 
Riyad ayant appelé les 

musulmans à suspendre 
leurs préparatifs de voyage 
à La Mecque. À l’unisson, 
les autorités religieuses de 
plusieurs pays ont soutenu ces 
restrictions, insistant sur la 
nécessité de prier à la maison 
et éviter les rassemblements.

Masques, gants et 
désinfectant

À Jérusalem, qui abrite la 
mosquée d’Al-Aqsa, troisième 
lieu saint de l’islam, le Grand 
mufti, Mohammad Hussein, 
a annoncé des restrictions 
similaires concernant la 
prière pendant le ramadan. 

Aussi, le mois sacré – qui 
devrait commencer le 23 
avril – se déroulera dans 
une ambiance inédite : 
pas de voyage dans les 
villes saintes de l’islam, 
pas de prière nocturne à la 
mosquée (tarawih), pas de 
rassemblements pour de 
grands repas du soir (iftar), et 
pas même de réunion entre 
amis jusque tard dans la nuit.

L’Organisation mondiale de 
la santé (OMS) a demandé 
aux pays « d’empêcher un 
grand nombre de personnes 
de se rassembler dans des 
lieux associés aux activités du 

ramadan, tels que les lieux de 
divertissement, les marchés et les 
magasins. » Le mois de jeûne 
est généralement une période 
de forte consommation des 
ménages dans les pays arabo-
musulmans.

Mais cette année, les 
commerçants risquent d’être 
frappés de plein fouet par 
la frilosité des acheteurs, 
qui veulent avant tout se 
procurer masques, gants 
ou désinfectant. « J’avais 
économisé une certaine somme 
pour le ramadan, mais je l’ai 
dépensée pour acheter des choses 
nécessaires pour le confinement 
et pour me protéger contre le 
virus », explique Younes, 
51 ans, qui travaille dans 
un magasin de vêtements à 
Damas.

Déconfinement progressif

En Égypte, pays le plus peuplé 
de la région avec plus de 
100 millions d’habitants, le 
ramadan voit chaque année 
les rues des grandes villes se 
remplir jusqu’à l’aube, avec 

des mosquées et restaurants 
bondés, à côté de magasins 
illuminés de lanternes, 
symbole de ce mois sacré. 

Mais pour Sameh al-Yamani, 
traducteur de 51 ans, les 
mesures des restrictions 
doivent être observées à la 
lettre. Lui promet de prier « 
à la maison. La fermeture des 
mosquées est justifiée, il y a trop 
de promiscuité lors des prières. 
»

Au Maghreb aussi, les lieux 
de culte resteront fermés. 
Au Maroc, l’état d’urgence 
sanitaire est prolongé  
jusqu’au 20 mai. D’ici là, les 
mosquées resteront fermées.  

Le voisin algérien a lui aussi 
étendu le confinement, mais 
jusqu’au 29 avril seulement. 
Quant à la Tunisie, elle a  
décidé d’alléger 
progressivement les 
restrictions de déplacements 
à partir du 3 mai, la 
situation étant « presque 
maîtrisée », selon le chef de  
gouvernement Elyes 
Fakhfakh.

Aussi, durant le ramadan, 
le couvre-feu ne débutera 
qu’à 20h, au lieu de 18h 
aujourd’hui. 

Le déconfinement « ciblé 
et progressif » se fera selon 
trois paramètres : les secteurs 
économiques les plus 
cruciaux seront relancés, 
et les restrictions de sorties 
seront adaptées selon l’âge 

des personnes et le nombre 
de cas dans chaque région, a 
indiqué Elyes Fakhfakh, sans 
apporter plus de précision.

Appels à la charité

Si le confinement empêche 
les festivités, il ne dispense 
pas les musulmans « en 
bonne santé » de jeûner « 
comme les années précédentes 
», temporise l’OMS. Les 
patients atteints du Covid-19 
sont en revanche appelés 
à consulter leurs médecins 
concernant la pratique du 
jeûne « comme ils le feraient 
pour toute autre maladie », 
ajoute l’organisation.

Et les autorités religieuses 
continuent leurs traditionnels 
appels à la charité, l’un des 
cinq piliers de l’islam. Bien 
que confinés dans des pays 
en guerre, comme la Libye, la 
Syrie ou le Yémen, des fidèles 
sont résolus à ne pas oublier 
les plus pauvres. « Le ramadan 
est toujours une période de 
charité et cette année, les 
nécessiteux sont nombreux, 
surtout avec les personnes 
déplacées par la guerre », 
rappelle Karima Mounir, une 
banquière libyenne de 54 ans 
et mère de deux enfants.

(Source : Jeune Afrique)

Coronavirus : Les efforts du Roi Mohamed VI

Les musulmans se préparent à 
un ramadan morose

Maroc

Coronavirus

Depuis l’apparition du nouveau coronavirus et 
des tout premiers signes de sa propagation, le Roi 
a pris des décisions solennelles et mis en œuvre 
et exécution un certain nombre de mécanismes 
opératoires pour protéger son peuple et l’économie 
de son pays.

Pèlerinage annulé, mosquées fermées, 
rassemblements interdits… De l’Arabie saoudite 
au Maroc, les fidèles se préparent à un mois 
sacré, qui devrait commencer ce jeudi 23 avril 
pour nombre de musulmans, plus morne qu’à 
l’accoutumée.

Radouan BACHIRI
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Le Togo, comme la plupart 
des pays du monde, subit de 
plein fouet la pandémiedu 
COVID- 19 depuis le 05 mars 
2020. À ce jour, on a enregistré 
84 casde covid-19 confirmés 
dont 53 cas guéris, 25 cas 
actifs et malheureusement 06 
décès. Parmi le personnel, 07 
soignants ont été confirmés 
positifs au COVID-19, tous 
dans le cadre de l’exercice de 
leur fonction.

Après 6 semaines de 
gestion de la pandémie 
au Togo, alors que toute 
la populationtogolaise 
nourrissait l’espoir d’une 
régression, au vu de la 
diminution quotidienne de 
nouveaux cas confirmés, 
un évènement malheureux 
est survenu.Il s’agit de 
la déclaration de deux 
nouveaux cas le 15 avril 
au Centre Hospitalier 
Universitaire Sylvanus 
Olympio (CHU-SO) : 
une patiente hospitalisée 
dans le service de pneumo-
phtisiologie le vendredi 10 
avril 2020 et uneautre reçue 
dans la journée du mardi 
14 avril 2020 dans le même 
service ontété dépistées 
positives au COVID- 19. 

Les deux patientes ont 
transité par le service des 
urgences portes du même 
hôpital. Toutes les deux sont 
malheureusement décédées ; 
l’une au cours de son transfert 
et l’autre à son admission au 
centre de prise en charge 
du CHR Lomé Commune. 
M a l h e u r e u s e m e n t 
48 agents de santé ont été en 
contact avec ces patientes 
sans protection adéquate 
(masques, gants, surblouses, 
etc.) et placés en quarantaine. 

Les premiers tests effectués 
révèlent un cas positif 
COVID-19 parmi eux.

Le vendredi 17 avril, le 
centre hospitalier de Bè 
enregistre également un 
nouveaucas imposant la 
mise en quarantaine de 13 
autres agents. Cette situation 
pourrait se produire dans 
n’importe quelle autre 
formation sanitaire du pays 
qu’elle soit publique ou 
privée au regard du niveau 
de protection actuelle des 
agents de santé. Pour nous 
syndicats et organisations 

corporatistes de la santé, il 
est difficilede comprendre 
cette situation alors même 
qu’il a été annoncé par le 
gouvernement,la réception 
par les autorités sanitaires 
d’un lot de matériel de 
préventionet de protection 
contre le COVID- 19. Le 25 
mars 2020 puis le 1er avril 
2020 près de 16 tonnes de 
matériel médical, destiné à 
la riposte contre la pandémie 
du COVID-19 ont été 
réceptionnées.

Face à ces drames répétés, 
les professionnels de la santé 
engagés à lutter contre cette 
pandémie au Togo ne se 
sentent pas en sécurité dans 
leur lieud’exercice sur toute 
l’étendue du territoire. Par 
ailleurs, il est regrettable 
d’entendredes déclarations 
fallacieuses et diffamatoires 
de certains responsablesde 
formations sanitaires à 
l’encontre des agents de santé 
surtout qu’ils sontcomptables 
de la protection de leurs 
personnels. Ces propos ne 
sont pas denature à favoriser 
la sérénité et la cohésion 
indispensables à la lutte contre 
leCOVID-19. Nul ne peut 
contester l’insuffisance des 
équipements de protection 
individuelle alloués aux 
structures sanitaires sur 
toute l’étendue du territoire 
national ainsi que plusieurs 
lacunes dans la riposte au 
COVID-19 qui appellentà 
plus d’efforts de tous.

Des actions ce jeudi

L’ensemble des syndicats et 
organisations corporatistes 
de la santé, pour saluer la 
mémoire de ceux qui ont 
succombé à cette maladie, 
marquer leur soutienaux 
patients et aux professionnels 
de santé en quarantaine et 
dénoncer l’insuffisance de 
matériels de protection, 
décide d’observer une pause-
silence d’une heure le jeudi 23 
avril 2020 de 10 à 11 heures 
dans toutesles formations 
sanitaires publiques et 
privées.

Nous prenons acte 
du communiqué du 
gouvernement en date du 
samedi 18 avril 2020 rendant 
obligatoire le port de masques 
à tout le personnel soignant. 
En conséquence, nous 

demandons au personnel 
soignant de ne pas prendre 
des risques inconsidérés. En 
l’absence d’équipements 
de protection individuelle, 
il faut se référer par voie 
hiérarchique à la direction, 
aux délégués dupersonnel 
et aux points focaux 
du SYNPHOT ou aux 
représentants des syndicatsde 
leur appartenance. Les 
masques artisanaux ne 
doivent pas être utilisés par 
les soignants à l’hôpital.

Les syndicats et organisations 
corporatistes de la santé 
saluent les efforts du 
gouvernement pour lutter 
contre le COVID-19 et 
l’exhorte à faire davantage.
Des mesures fortes et 
exceptionnelles doivent être 
également prises à l’endroitdu 
personnel soignant de toutes 
les structures sanitaires du 
pays en ces momentsde 
pandémie où les risques de 
contagion sont très élevés.

Ils se félicitent, qu’enfin, le 
ministère de la santé ait pris 
la mesure de la nécessitéde 
la protection de tout le 
personnel intervenant dans 
les hôpitaux. Ces mesures 
de protection auraient dû 
être rendues systématiques 
danstoutes les structures 
sanitaires de notre pays depuis 
la déclaration de la maladie 
au nouveau coronavirus par 
l’OMS et renforcées depuis la 
découverte du 1er cas index.

Ils se réjouissent d’ores et 
déjà que le ministère et 
la Coordination National 
de Gestion de la Riposte 
au COVID-19 (CNGR) 
mettront rapidement 
à dispositionde tout le 
personnel soignant du Togo 
les équipements de protection 
individuelle, en quantité 
suffisante. 

Nous avons noté que le 
dernier approvisionnement 
de certaines structures 
(CHU-SO et campus, CHR 
Atakpamé, Tsévié, hôpitaux 
d’Aneho, Kpalimé...) était 
très insuffisant. Les nouvelles 
dotations doivent être faites 
dans un bref délai.

Les syndicats et organisations 
corporatistes de la santé 
félicitent tout le personnel 
soignant pour l’abnégation, 
le sens élevé de responsabilité 
et l’engagement auprès 
des patients par ce temps 
de pandémie. Ils invitent 
le personnel soignant à 
un usage responsable des 
équipements individuels de 
protection et à un sens élevé 
de l’éthique professionnelle. 

Ils suggèrent l’utilisation des 
masques artisanaux en dehors 
de l’hôpital à l’ensemble de 
la population afin d’éviter 
la pénurie des masques 
chirurgicaux et FFP2. Ceux-
ci devront n’être utilisés 
qu’en milieu hospitalier ou 
qu’en cas de manifestation 
de signes d’infection au 
COVID-19.

Ils félicitent et encouragent le 
gouvernement à concrétiser 
rapidement les motivations 
exceptionnelles annoncées 

pour le personnel soignant 
et assurent le gouvernement 
de l’engagement sans faille 
des soignants à ses côtés pour 
lutter contre le COVID-19.

Afin de lutter efficacement 
contre la pandémie 
au COVID-19, les 
syndicats etorganisations 
professionnelles demandent 
au gouvernement de :

- rendre obligatoire le port 
de masques pour toute la 
population;

- interdire la vente à la 
sauvette des masques 
chirurgicaux et FFP2 dansles 
rues, vente qui ne doit se 
faire uniquement qu’en 
pharmacies ;

- mettre fin à la spéculation 
déshonorante observée 
sur la vente des dispositifs 
médicaux utiles dans la lutte 
contre ce fléau ;

- renforcer l’effectif et les 
capacités du personnel 
soignant ;

- mettre à la disposition 
des prestataires de soins 
l’algorithme de prise encharge 
ainsi que le protocole de 
soins pour les cas positifs et 
ce dans toutes les formations 
sanitaires.

Les syndicats et organisations 
corporatistes de la santé 
s’engagent à sensibiliserle 
personnel soignant au respect 
du code éthique en période 
de pandémie, à l’usage 
responsable du matériel qui 
sera mis à sa disposition et au 
travailencore bien fait.

Le SYNPHOT propose 
également, pour améliorer 
la lutte et éviter la 
propagationdu virus dans 
les structures sanitaires, la 
mise en place d’un corridor 
desoins. Ce corridor sera 
expérimenté dans les jours 
à venir sur deux sites pilotes 
à Lomé. Le document sera 
remis au comité sectoriel 
pour adoption puis vulgariser 
à toutes les structures 
sanitaires. Le SYNPHOT 
formera et mettra à 
disposition des deux sites 
pilotes, des professionnels 
de santé bénévoles pour 

aider à la mise en œuvre du 
corridor desoins en attendant 
le renforcement de l’effectif 
du personnel soignant par 
le gouvernement. Tous nos 
remerciements à tous ceux 
qui sont engagés dans cette 
lutte contrela pandémie dans 
notre pays en particulier les 
généreux donateurs du projet 
Solidarité personnel soignant 
Togo. Les syndicats et 
organisations corporatistes de 
la santé se tiennent toujours 
aux côtés du gouvernement et 
de la population pour vaincre 
cette maladie.

Fait à Lomé le 21 avril 2020

Les syndicats et organisations 
corporatistes de la santé

Le personnel soignant hausse le ton
Togo : Lutte contre le coronavirus

Les agents de santé donnent de la voix. Patients 
jusque-là face à la gestion de la crise sanitaire, le 
personnel soignant a décidé de monter au créneau. 
Dans une déclaration, les syndicats et associations 
corporatistes expriment leurs inquiétudes, 
prévoient une action ce jeudi et font des doléances. 
Nous vous proposons, pour lecture, l’intégralité de 
la déclaration.
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Le FMI indique que le 
Covid-19 est associé à une 
forte augmentation de 
l’incertitude économique 
qui semble diminuer ces 
derniers jours. Sur le 
plan macroéconomique, 
notamment au niveau de 
la combinaison des chocs 
interne et externe, le FMI 
note un choc sur l’économie 
réelle avec de fortes 
répercussions sur la demande 
et l’offre globale qui se 
renforcent mutuellement et 
un choc d’approvisionnement 
dû à une perturbation des 
chaînes d’approvisionnement 
mondiales. « Le Togo est 
fortement touché en Afrique 
de l’ouest », précise le 
Représentant Résident du 
FMI au Togo.

Comme effets du Covid-19 sur 
la demande, Dr. Sampawende 
Jules Tapsoba informe 
d’une diminution de la 
fréquentation des commerces 
de détails et de loisirs de 42% 
ainsi qu’une diminution de la 
fréquentation des marchés de 

31%.

« Au niveau de la fréquentation 
des lieux formels, on constate 
une certaine baisse. La 
fréquentation des commerces 
de détails et des lieux de loisirs 
formels a baissé de 41% 
en l’espace d’un mois. La 
fréquentation des marchés, 
supermarchés, a aussi baissé 
d’environ 30%. Vous voyez 
qu’il y a un impact déjà. Ces 
chiffres ne prennent pas en 
compte le secteur informel. 

Nos données sont basées sur la 
mobilité à partir des téléphones 
portables. Tous ceux qui hors 
de ces circuits ne sont pas 
captés. Mais déjà, ça nous 
permet d’avoir une idée de ce 
qui est en train de se passer », 
a affirmé Dr. Sampawende 
Jules Tapsoba. « Au niveau 
de l’offre, depuis l’annonce 
du confinement partiel, il y a 
eu moins de fréquentation des 
lieux de travail d’environ 11%. 

Certains préfèrent travailler 
depuis leur résidence. », a-t-il 
ajouté.

Au niveau de la croissance 
économique au Togo, le 
FMI revoit ses prévisions à 
la baisse, compte tenu de la 
pandémie. « Sur les projections 
qui sont toujours évolutives, le 
FMI a publié un rapport sur 
les perspectives économiques 
régionales et les projections 
que nous avons pour le Togo. 
Pour une projection de 5,5% 
de croissance économique 
prévue au Togo cette année, 
nous pensons qu’après l’étape 
actuelle, compte tenu des 
informations que nous avons, 
nous sommes autour de 1% 
de croissance », précise Dr. 
Sampawende Jules Tapsoba.

Le soutien du FMI au Togo

Dans le cadre de la lutte 
contre le Covid-19, le FMI 
a apporté son soutien au 
gouvernement togolais. 

« Nous avons procédé à deux 
phases de soutien. Le premier, 
on a augmenté le décaissement 
qu’on aurait dû faire au Togo. 
Au départ, c’était 20 milliards 
FCFA. Au vu du Covid-19, 
on a ajouté 58 milliards FCFA. 
A l’instant où je parle, ce que 
le gouvernement a reçu du 
FMI en cash direct pour la 
réponse au Covid-19, c’est 78 
milliards FCFA », fait savoir 
le Représentant Résident du 

FMI au Togo.

« En outre, le FMI a décidé 
de suspendre le payement du 
service de la dette dans le cadre 
de la réponse au Covid-19. Le 
Togo fait partie des 25 pays 
dans le monde qui bénéficient 
de ce programme. Le Togo 
se voit avec un montant de 3 
milliards FCFA qui aurait dû 
être payé au FMI dans le cadre 
du service de la dette, mais 
qui est annulé. Donc si vous 
mettez tout cela ensemble, on 
a autour de 61 milliards FCFA 
d’espace budgétaire créé pour le 
gouvernement pour la réponse 
au Covid-19 », a poursuivi Dr. 
Sampawende Jules Tapsoba.

Le Représentant Résident du 
FMI au Togo s’est félicité de 
la mise en place rapide par 
le gouvernement togolais 
du programme Novissi qui 
se traduit par des transferts 
monétaires pour les couches 
les plus vulnérables. 

« C’est une bonne chose. Ce 
programme fera école dans 
différents pays africains. C’est 
un moyen rapide pour mettre en 
œuvre la protection sociale dans 
un contexte de crise », s’est-il 
réjoui.

C’est dans un communiqué 
de presse en date du 17 avril 
que Coris Bank International 
Togo a officialisé le 
décaissement d’une somme 
de 20.000.000 FCFA pour 
appuyer la lutte contre la crise 
sanitaire et sociale, en raison 
de la pandémie du Covid-19.

A l’instar des autres 
filiales du Groupe Coris, la 
Fondation Coris, à travers 
cet acte de citoyenneté, 
répond ainsi à l’appel à la 
solidarité nationale lancé 
par les autorités togolaises 
aux premières heures de 
l’apparition des premiers cas 
de cette maladie. « Cette 
épidémie mondiale qui menace 
tous les citoyens doit nous 

unir davantage. Nous nous 
devons de faire front commun 
pour combattre ce mal. Ce 
geste contribuera à permettre 
à la Coordination Nationale 
de gestion de la riposte au 
COVID-19 de mettre en 
place toutes les actions visant 
à contrer cette pandémie », 
déclare Alassane Kaboré, 
Directeur Général de Coris 
Bank International Togo.

Première banque certifiée 
ISO 9001 : 2015 au Togo, 
Coris Bank International 
Togo affirme par ce geste, son 
attachement à œuvrer pour 
le bien-être de la population 
en général et en particulier, 
de l’ensemble des parties 
intéressées dont sa clientèle.

Coris Bank International 
Togo est la quatrième filiale 
du Groupe Coris, un groupe 
panafricain des services 

financiers dont le siège est 
basé à Ouagadougou, au 
Burkina Faso. Elle a réussi 

à se positionner en cinq ans 
d’activités comme l’une des 
banques les plus innovantes 
du secteur bancaire local, 

mais également à décrocher 
la 6ème place des banques au 
Togo, faisant d’elle la banque 

à forte progression.

Coris Bank International 
Togo couvre actuellement 
neuf agences dont l’agence 
principale située sur le 
boulevard du 13 janvier, 
l’Agence Grand Marché, 
l’Agence Hédzranawoé, 
l’Agence Port, l’Agence 
Agoè, l’Agence Adidogomé, 
l’Agence  Atikoumé, 
l’Agence Kara et l’Agence 
Cinkassé.

Le projet d’extension 
du réseau d’agences se 
poursuivra prochainement 
selon la banque. Deux autres 
agences seront inaugurées 
incessamment, de même que 
l’ouverture d’une branche de 
la finance islamique au cours 
de cette année.

Le FMI analyse les impacts du Covid-19 
sur l’économie togolaise

Coris Bank offre 20 millions FCFA au Togo

Coronavirus

COVID-19

Le Représentant Résident du Fonds monétaire 
international (FMI) au Togo, Dr Sampawende 
Jules Tapsoba, a   donné son analyse des 
répercussions du Covid-19  sur l’économie togolaise. 
C’était vendredi dernier face à la presse.

Dans le cadre de la lutte contre le coronavirus, la 
Fondation Coris à travers sa filiale Coris Bank 
International Togo a décidé d’apporter un soutien 
financier de 20.000.000 FCFA au gouvernement.

Elom ATTISSOGBE

Nicolas EDORH



 ECONOMIE 5La Nouvelle TRIBUNE  /   jeudi 23 avril 2020

Le Conseil des ministres de 
l’Union Monétaire Ouest 
Africaine (UMOA) assure 
la direction de l’Union 
Monétaire, conformément 
à l’article 10 du Traité de 
l’UMOA. Chacun des Etats 

membres est représenté au 
Conseil par deux ministres 
et n’y dispose que d’une voix 
exprimée par son Ministre 
chargé des Finances. Le 
Conseil choisit en son 
sein, à l’unanimité, l’un 

des ministres chargés des 
Finances de l’UMOA pour 
présider ses travaux pour un 
mandat de deux ans. Cette 
élection, faite ès qualité, 
appelle ainsi les Ministres 

chargés des Finances de 
l’UMOA à présider à tour de 
rôle le Conseil. 

Le Président du Conseil 
des Ministres convoque et 
préside les réunions du 
Conseil. Il veille à la 
préparation des rapports et 
des propositions de décisions 
qui lui sont soumis et à la 
suite qui leur est donnée.

Sani Yaya prend la 
présidence du Conseil des 
ministres de l’UMOA dans 

un environnement difficile, 
marqué par les conséquences 
désastreuses de la pandémie 
du COVID-19, le processus 
de la monnaie unique de la 
CEDEAO et la réforme de la 
coopération monétaire entre 
l’UMOA et la France.

Le Togolais est également 
choisi à l’unanimité président 
du Conseil des gouverneurs 
de la BIDC.

Pour être plus  proche des 
producteurs de fonio et 
participer à l’amélioration 
des conditions de vie locale, 
la société Bodhi Foods Sarl 
a créé de l’emploi pour 147 
dames, 12 jeunes  et un 
personnel d’encadrement(6).  

La production est de 1/tonne 
par jour. Le fonio reste un 
super aliment ancestral. Il 
est cultivé depuis des siècles 
et sert de nourriture de base 
à des milliers de personnes. 
Il est un petit mil et peut 

être consommé sous forme 
de couscous ou bouillie.
Accroître la disponibilité du 
fonio, revient à développer 
la productivité de la filière à 
différents niveaux (variétés 
adaptées, systèmes de culture 
et de production appropriée, 
innovation en matière 
de mécanisation post-
récolte…).

« Le fonio fournit de grandes 
quantités de calcium, 
magnésium, zinc et manganèse, 
raisons pour lesquelles il est 

traditionnellement prescrit 
aux enfants, aux femmes 
enceintes et personnes âgées, 
le fonio est naturellement sans 
gluten, tout ceci confèrent au 
fonio le caractère d’aliment 
vivement recommandé pour les 
diabétiques et hypertendues », 
déclare Yorou Kesire.

Bodhi Foods  Sarl vise 
le marché national et 
international en offrant 
aux consommateurs 

trois gammes de produits 
certifiés biologiques (Fonio 
Décortiqué, Fonio Blanchi et 
Fonio Précuit) et une série de 
produits dérivés comme les 
biscuits à base du fonio.

Pour voyeuse d’emplois, la 
société Bodhi Foods contribue  
aussi au tissu économique 
local. Cette entreprise de 
transformation  a eu l’appui  
du gouvernement à travers 
le projet  PASA. Il faut  

souligner que le Togo, à 
travers son plan national de 
développement (PND), met 
un accent particulier en ce 
qui concerne l’organisation 
des acteurs des différentes 
filières à travers son 
accompagnement.

A ce jour, Yorou Kesire, 
par rapport à  la qualité 
de ses produits, son 
esprit d’entrepreneuriat, 
d’initiative, a des  marchés 
au plan national et 
international. Il a participé   
au Salon International  de 
SARA à Abidjan  en Côte 
d’Ivoire en novembre  2019 
où il a écoulé  plusieurs 
de ses produits, déniché 
des nouveaux marchés et  
d’autres partenaires. Une 
unité de transformation qui 
fait la fierté du milieu.

« Ces bons, d’une maturité 
de trois mois, seront émis sur 
le marché financier régional 
et serviront à faire face aux 

dépenses immédiates liées à 
la lutte contre la pandémie 
du Covid-19 », précise le 
communiqué, publié ce 21 

avril 2020 par l’institution 
d’émission monétaire.

A cet effet, « un guichet 

spécial de refinancement à trois 
mois est ouvert par la BCEAO 
pour permettre aux banques de 
refinancer ces bons ».
En effet, sur ce guichet 
spécial, les banques pourront 
avoir de la liquidité auprès de 
la Banque centrale pour une 
maturité de trois mois, à un 
taux fixe de 2,50%.

Par ce faible taux de 
refinancement, la Banque 
centrale entend appuyer les 

États dans la mobilisation 
de ressources financières à 
faible coût pour résoudre des 
difficultés induites par la crise 
sanitaire liée au Covid-19.

« Les bons Covid-19 pourraient 
être soumis au refinancement 
sur le guichet spécial dès le jour 
de l’émission et au plus tard 
un mois après leur acquisition 
pour la durée restante du titre 
», ajoute enfin la Banque 
centrale.

UMOA : Sani Yaya à la présidence 
du conseil des ministres

Cas de l’unité de transformation du fonio 
Bodhi Foods

La BCEAO lance des « Bons covid-19 »

Economie

Emergence d’une dynamique d’économie locale

Finances

A l’issue de la session ordinaire du Conseil des 
Ministres du 30 mars 2020, Sani Yaya, ministre 
de l’Economie et des Finances du Togo, a été 
nommé Président dudit Conseil pour un mandat 
de deux ans. Il succède ainsi à Romuald Wadagni, 
Ministre de l’Economie et des Finances du Bénin.

Cette unité  de transformation  est construite 
à Niamtougou dans le canton d’Agbandé-
Yaka dans la préfecture de Doufelgou.  Elle a 
commencé sa production  en 2019 et  est gérée 
par Yorou Kesire. L’unité de transformation 
vise l’amélioration de  la qualité et la diversité 
des produits de fonio afin d’élargir l’offre non 
seulement pour la consommation  locale mais 
aussi pour l’exportation. 

Dans le but de soulager les Etats de l’UEMOA 
qui font actuellement face à des tensions sur leurs 
trésoreries à cause de la pandémie du Covid-19, 
Sika Finance rapporte que la BCEAO a décidé 
de faciliter leurs mobilisations de ressources sur 
le marché monétaire en procédant au lancement 
des « Bons Covid-19 », un nouveau type de bon du 
Trésor.
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Dans le cadrede la lutte 
contre le coronavirus, 
SCANTOGO a financé, 
pour l’hôpital préfectoral de 
Tabligbo, la réhabilitation 

de deux salles qui serviront 
à l’isolement des cas suspects 
ou confirmés.

D’une valeur de plus de 12 
millions FCFA, ces travaux 
concernent la réhabilitation 

complète et l’équipement 
de ces deux salles qui sont 
désormais climatisées, avec 
des toilettes modernes, 
l’installation d’une télévision 

dans chaque salle, la mise 
à disposition de quatre lits 
médicalisés fonctionnant à 

base de courant et d’un lit 
mécanique.

Cet appui de SCANTOGO 

vient soulager la direction de 
l’hôpital de Tabligbo qui a 
témoigné sa gratitude envers 
la société, particulièrement 
son Directeur général, 

Eric Goulignac, pour les 
différentes actions socialesen 

constante évolution sous son 
leadership.

Par ce geste, la direction 
générale de SCANTOGO 
manifeste son attachement 
aux valeurs de citoyenneté 
et de responsabilité qui 
caractérisent la société. 

« Cette action s’inscrit dans le 
cadre de notre accompagnement 
des pouvoirs publics pour lutter 

contre le coronavirus. A part 
la sensibilisation que nous 
faisons d’une manière intense 
sur l’ensemble de nos sites, 
nous avons réhabilité ces deux 

salles qui serviront d’isolement, 
afin d’aider l’hôpital à réagir 

de façon plus diligente devant 
des cas suspects ou confirmés 
», a précisé Eric Goulignac, 
Directeur général de 
SCANTOGO. 

« Ces deux salles d’isolement 
que nous venons d’offrir 
viennent en ajout aux travaux 
de réhabilitation de l’hôpital de 
Tabligbo qui ont déjà démarré 
et auxquels nous contribuons 

avec une somme de 150 
millions FCFA », indique Eric 
Goulignac.

Ces deux salles d’isolement 
rallongent la liste des dons du 
Groupe HeidelbergCement 
au Togo pour soutenir les 
pouvoirs publics et leur 
exprimer leur solidarité en 
cette période de crise sanitaire. 
A part la sensibilisation 
intense sur le coronavirus à 
Tabligbo et sur l’ensemble 
des sites du Groupe, 15.000 
masques ont été offerts par 
CIMTOGO par l’entremise 
de l’Association des Grandes 
Entreprises du Togo (AGET).

Toujours via 
l’AGET, le Groupe 
HeidelbergCementTogo 
promet contribuer également 
au Fonds de Solidarité 
Nationale et de Relance 
Economique de 400 milliards 
FCFA lancé par le chef de 
l’Etat.

SCANTOGO fait don de deux salles  
d’isolement équipées à l’hôpital de Tabligbo

COVID-19

Deux salles d’isolement équipées. C’est ce que 
vient d’offrir l’entreprise SCANTOGO, filiale du 
Groupe HeidelbergCement, à l’hôpital préfectoral 
de Tabligbo pour l’appuyer dans le cadre  de la lutte 
contre le coronavirus. La cérémonie de réception 
s’est déroulée hier mercredi 22 avril.

Elom ATTISSOGBE
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